
On connaît le mot célèbre du poète Giosuè Carducci, lorsqu’il affirmait après l’Unité, 
dans son discours sur la tombe de Pétrarque en 1874 : « Quand le prince de 

Metternich a dit que l’Italie était une expression géographique, il n’avait pas compris 
les choses ; elle est une  expression littéraire, une tradition poétique ». Lors des séances 
de notre séminaire, ce sont les caractères originaux et les modalités de construction − 
sinon d’invention − de la tradition littéraire italienne que nous analyserons. Nous nous 
interrogerons, à partir d’un travail centré d’abord sur l’historiographie des XVIIIème et 
XIXème siècles, sur les principaux « paradigmes italiens » construits autour du moment 
de l’Unité nationale, au croisement de l’histoire littéraire et de l’histoire politique. Dans 
un contexte qui est aujourd’hui celui d’un retour de thématiques liées à la question des 
identités nationales, nous essaierons de comprendre les raisons pour lesquelles on 
a assisté durant les dernières années à un regain d’intérêt, parmi les critiques et les 
historiens de la littérature, pour la question de l’identité littéraire italienne.


